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La santé des  

francophones,  
 plus que jamais  
au cœur  

de nos actions
À pareille date l’année dernière, au moment de publier le Bulletin 
des diplômés, nous nous demandions ce que 2020 pouvait bien 
nous réserver… disons que la réponse n’a pas tardé à venir. Quels 
profonds bouleversements nous avons vécus au cours des derniers 
mois. La pandémie nous aura forcés à nous adapter, à faire 
autrement. 

Une occasion à saisir, où les diplômés, des programmes en 
français ciblés par le CNFS, ont été à pied d’œuvre pour assurer 
une offre de soins sécuritaire et de qualité dans les communautés 
francophones et nous les en remercions.   

L’Université d’Ottawa poursuit sa mission et continue à former 
la relève, encore cette année, des diplômés francophones et 
bilingues ont fait leur entrée en pratique. 

Le CNFS – Volet Université d’Ottawa poursuit également sa mission 
en soutenant les professionnels par l’offre d’un programme national 
de formation continue offert en ligne, en présentiel et à distance, 
constamment renouvelé.

Cette nouvelle édition du Bulletin des diplômés retrace le 
cheminement de collègues qui sont retournés dans leur province, 
ou encore dans une autre communauté francophone en situation 
de langue officielle minoritaire afin d’améliorer l’accès aux services 
de santé en français.

L’équipe du CNFS – Volet Université d’Ottawa
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Le nord de l’Ontario gagne deux nouveaux 
physiothérapeutes francophones en 2020, 
tous deux issus des programmes de santé de 
l’Université d’Ottawa. En effet, Luc Brisson, 
diplômé de l’Université d’Ottawa en 2018 avec 
une maîtrise en physiothérapie, et sa conjointe, se 
joignent à une pratique privée de physiothérapie 
à New Liskeard. Il s’agit d’une nouvelle 
communauté pour M. Brisson qui est originaire de 
Chatham dans le sud de la province. 

Adolescent, c’est son entraîneur de soccer qui 
lui a fait découvrir la physiothérapie. Évaluant 
ses options d’études postsecondaires en activité 
physique, son choix s’est arrêté sur l’Université 
d’Ottawa, notamment pour son offre de cours 
en français. Après un échange étudiant en 
France, son souhait de poursuivre la voie de la 
réadaptation s’est clarifié et il s’inscrit à la maîtrise 
en physiothérapie. 
 

Pendant ses études, M. Brisson s’est engagé 
dans les activités organisées par le Consortium 
national de formation en santé (CNFS) et a pu 
rencontrer de futurs professionnels de la santé 
d’autres domaines. Grâce à l’appui du CNFS, il a 
fait un stage dans sa région d’origine où il a pu 
constater les répercussions de l’offre active chez 
les francophones, aussi minoritaires soient-ils.
M. Brisson croit que le CNFS fait de l’excellent 
travail pour encourager la relève à étudier en 
français dans le domaine de la santé et offrir des 
services en français partout au pays. « Le défi 
pour les personnes provenant de l’extérieur de la 
région d’Ottawa est de s’y rendre, mais une fois 
rendu, tout est en place pour réussir » indique-
t-il. 

Après l’obtention de son diplôme, il s’est établi 
dans l’Outaouais où il a œuvré pendant deux ans 
comme physiothérapeute dans une clinique privée. 
À Aylmer, on trouve autant de francophones que 
d’anglophones dans la population. Il est donc 
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LE NORD DE L’ONTARIO GAGNE DEUX NOUVEAUX 
PHYSIOTHÉRAPEUTES FRANCOPHONES EN 2020 
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« Ayant grandi dans une minorité 

francophone, l’utopie en santé 

que je vise est d’offrir tous les 

services et soins dans les deux 

langues officielles, partout au 

Canada. »

exposé rapidement à l’importance de l’offre 
active. « À chaque fois qu’on voit un client, on offre 
les deux choix de langue », explique M. Brisson. 
« Dans le domaine de la santé, le patient est 
toujours plus à l’aise dans sa langue maternelle 
pour expliquer sa douleur ou son inconfort. »

M. Brisson entrevoit ce nouveau chapitre de 
son cheminement professionnel de façon très 
positive : « New Liskeard a une belle communauté 
francophone et les 
citoyens veulent obtenir 
des services en français, 
contrairement à Chatham, 
d’où je viens, où les gens 
sont habitués à être servis 
en anglais. » 
 
Même si M. Brisson 
s’intéresse particulièrement 
à la haute performance et à 
la réadaptation, il se réjouit 
d’avoir la chance de travailler tous les aspects de 
la profession dans une plus petite communauté 
où les services de santé sont moins nichés. Il 
s’attend également à devoir adapter sa pratique. 

Les grandes distances à parcourir dans le nord de 
la province poussent le physiothérapeute à utiliser 
la technologie pour faire de la téléréadaptation. 
Le domaine étant encore très nouveau, l’offre de 

soins en ligne s’est quand même développée de 
façon exponentielle pendant la pandémie causée 
par la COVID-19. 

Pour aider ses clients à s’ajuster à cette nouvelle 
réalité, il a préparé de petites capsules 
informatives à visionner avant les premières 
rencontres en ligne. M. Brisson voit plusieurs 
avantages à la téléréadaptation. « Puisque 
la personne est à son domicile pendant la 

consultation en ligne, 
on peut voir beaucoup 
de choses au niveau 
de l’environnement qui 
l’entoure et on peut 
suggérer des solutions à 
ce niveau, en plus de l’état 
physique du patient »,  
bien qu’il admette que le 
service a aussi ses limites. 

Ayant grandi dans un 
milieu où les francophones étaient minoritaires, 
Luc Brisson est engagé et souhaite contribuer 
à l’offre de services et de soins dans les deux 
langues officielles, partout au Canada. La 
téléréadaptation est certainement une avenue à 
explorer pour permettre à un plus grand nombre 
de francophones de recevoir des soins dans leur 
langue.



L’autonomie est un concept qui revient souvent 
quand Rachel Pinet parle de sa profession, 
l’ergothérapie, et des étudiants qu’elle accueille 
en stage à l’Hôpital Régional Chaleurs à Bathurst 
au Nouveau-Brunswick.

Si c’est l’autonomie qu’elle souhaite redonner à 
ses patients en orthopédie et en gériatrie, elle 
travaille également avec les étudiants pour qu’ils 
acquièrent l’expérience pratique et les outils 
dont ils ont besoin pour devenir autonomes le 
plus rapidement possible, pendant de leur stage 
et dans leur future profession. 

Bien que l’accueil de stagiaires demande une 
organisation en termes de temps et d’énergie, 
Mme Pinet est heureuse d’accueillir au moins 
un étudiant presque chaque année. Il arrive 
qu’elle encourage ou comme elle le dit « 
laisse la chance » à l’une de ses collègues de 
superviser un étudiant à son tour. L’expérience 

est tout aussi enrichissante pour le superviseur 
qu’elle ne l’est pour l’étudiant selon Mme Pinet :  
« Accueillir un stagiaire nous ramène à la base 
de la profession » explique-t-elle. « On veut 
s’assurer de leur montrer comment bien faire 
les choses. Mais les étudiants aussi peuvent 
nous en apprendre beaucoup, en partageant de 
nouvelles façons de penser, de résoudre des 
problèmes, et de nouvelles façons de faire. C’est 
gagnant-gagnant. »

Elle admet que la première expérience de 
supervision de stage est souvent stressante. Elle 
propose donc aux professionnels de la santé la 
co-supervision avec un collègue de travail qui 
a déjà fait de la supervision de stage. C’est une 
bonne occasion de se familiariser avec certains 
concepts comme la rétroaction, l’offre active de 
services en français, les évaluations et les autres 
tâches reliées à la supervision de stagiaires. De 
plus, la formation est une autre façon de s’outiller 
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Diplômée de l’Université d’Ottawa
Baccalauréat en ergothérapie
 

LA SUPERVISION DE STAGIAIRES,  
C’EST « GAGNANT-GAGNANT »
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pour mieux encadrer les étudiants. Elle a même 
participé à des formations, offertes par le CNFS 
pour parfaire ses connaissances. 

Les stages ont eu des répercussions importantes 
sur Mme Pinet lorsqu’elle était elle-même aux 
études à l’Université d’Ottawa. Indécise quant à 
l’endroit où s’établir pour commencer sa carrière, 
c’est lors d’un stage à Moncton 
qu’elle a choisi de revenir 
dans sa région pour offrir des 
services en ergothérapie dans 
sa langue maternelle. 

Aujourd’hui, elle accueille 
à son tour des stagiaires 
qui souhaitent acquérir une 
expérience concrète en milieu 
minoritaire francophone, ce qui leur permettra 
de faire un choix éclairé quant à la communauté 

où ils choisiront de s’établir et commencer leur 
carrière en tant qu’ergothérapeute. « Plusieurs 
d’entre eux reviennent dans leur coin d’origine » 
explique Mme Pinet. 

Elle garde de bons souvenirs des étudiants 
qu’elle a supervisés. « Quelques-uns étaient 
vraiment extraordinaires, presque prêts à se 

lancer dans la profession »  explique 
Mme Pinet. Mais ce qui lui apporte 
davantage de satisfaction sont les 
occasions où elle a fait une réelle 
différence dans le cheminement 
des étudiants, lorsqu’elle leur a 
donné confiance en eux-mêmes. 
« Une étudiante m’a déjà dit que 
je lui avais permis de voir qu’elle 
est capable » raconte Mme Pinet.  

« C’est vraiment ça le but du stage, de les 
amener à être capables de travailler! »

« Accueillir un 

stagiaire nous 

ramène à la base de 

la profession »



Native de Victoria en Colombie-Britannique, 
Miranda Noyes est entrée à la maîtrise en 
ergothérapie à l’Université d’Ottawa en 
2016, après avoir obtenu son baccalauréat 
en kinésiologie à l’Université de Victoria. En 
septembre 2018, elle retourne dans sa province 
d’origine où elle pratique l’ergothérapie à 
l’Hôpital Général de Victoria, employeur qui 
l’avait d’ailleurs accueillie lors d’un stage dans le 
cadre de ses études. 

C’est au sein du département de cardiologie 
qu’elle commence sa carrière, pour ensuite 
prendre un emploi à l’urgence en février 2020. Le 
poste, issu d’un projet pilote, est depuis devenu 
permanent, au bonheur de Mme Noyes qui se 
réjouit de pouvoir aider les patients en français 
ou en anglais, dès qu’ils franchissent les portes 
de l’hôpital. Puisque la population de Victoria est 
vieillissante, il n’est pas hors de l’ordinaire que 
des patients passent quelques jours à l’urgence 
avant d’être admis à l’hôpital. Mais, grâce à ce 
premier contact avec une ergothérapeute, ils 
ont de meilleures chances de conserver leur 

mobilité. De plus, l’équipe interdisciplinaire 
fournit des renseignements supplémentaires 
sur l’état des patients, permettant de mieux les 
soigner.

Lorsqu’elle rencontre un patient pour la 
première fois à l’urgence, elle doit considérer ses 
contextes personnel, social et ses antécédents. 
Elle rassemble ensuite les informations pour 
préparer un plan afin de permettre au patient 
d’être aussi indépendant que possible lorsqu’il 
retourne à la maison. L’offre active de services 
en français est primordiale pour permettre une 
conversation de fond, ce qui facilite l’obtention 
de renseignements plus précis, particulièrement 
à l’urgence quand les patients sont dans un 
état plus vulnérable. Être en mesure de parler 
à ses patients francophones dans leur langue 
maternelle leur apporte un certain réconfort 
et assure une meilleure compréhension du 
traitement.

C’est en partie grâce à sa maîtrise en français 
que Mme Noyes peut habilement communiquer 
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dans les deux langues officielles du pays avec 
ses patients. Après avoir fait son baccalauréat en 
anglais, elle souhaitait renouer avec sa langue 
maternelle et a décidé de poursuivre sa maîtrise 
en ergothérapie en français à l’Université 
d’Ottawa. C’est ainsi qu’elle a perfectionné son 
français, un défi qu’elle a pris 
d’assaut. N’ayant jamais habité 
dans un endroit où les gens 
parlent couramment le français, 
elle a trouvé son expérience 
à l’Université d’Ottawa fort 
enrichissante. 

Mme Noyes voit de grands 
avantages à la présence 
du Consortium national de 
formation en santé (CNFS). 
Puisqu’elle vivait pour la 
première fois si loin de sa 
famille immédiate, le CNFS 
est devenu pour elle comme 
une petite communauté. Elle 
aime que le CNFS organise des activités pour 
réunir les étudiants, des gens qui parlent la 
même langue et étudient dans un domaine de 
la santé. Mme Noyes reconnaît les incidences 

positives du CNFS sur la réussite scolaire des 
étudiants. Elle a aussi eu l’occasion de partager 
ses connaissances en ergothérapie grâce au 
CNFS, lors d’une Journée des carrières en santé 
offerte dans une école secondaire à Saskatoon. 
Cette expérience stimulante lui a permis de 

découvrir une autre communauté 
francophone de son pays et 
d’encourager les jeunes de la 
relève à poursuivre leurs études 
en santé en français.

Au cours de sa maîtrise, Mme  
Noyes a eu l’occasion de faire cinq 
stages avec l’appui financier du 
CNFS. Ayant appris immensément 
des stages qu’elle a faits à Ottawa  
et à Vancouver, elle veut 
maintenant superviser à son 
tour une ou un étudiant en 
ergothérapie. Elle souhaite 
particulièrement accueillir une 
ou un stagiaire dans le contexte 

d’une urgence dans un hôpital, puisque peu 
d’ergothérapeutes y pratiquent leur profession.

C’est en partie 

grâce à sa maîtrise 

en français que 

Mme Noyes 

peut habilement 

communiquer dans 

les deux langues 

officielles du pays 

avec ses patients. 



Le vieillissement de la population est un 
phénomène grandissant au Canada. En effet, 
18 % des Canadiens sont désormais âgés 
de 65 ans et plus (Statistique 
Canada, 2020). Avec l’âge vient 
la perte de diverses fonctions 
(motrices, sensorielles, cognitives, 
etc.) ainsi que l’apparition ou 
l’aggravation de maladies 
chroniques (ostéoporose, diabète, 
hypertension, arthrite, etc.). Ces 
conditions diminuent l’autonomie 
de la personne et augmentent son 
risque de chute. En effet, environ 
30 % des personnes âgées de 65 ans font au 
moins une chute durant l’année (OMS, 2016).

Malheureusement, les professionnels de la 
santé n’ont pas toujours accès à des ressources 
en français pour évaluer et intervenir auprès des 
aînés, qui représentent une part importante de 
leur clientèle.

Pour pallier ce défi, le CNFS – Volet Université 
d’Ottawa a développé diverses ressources en 
français à l’intention des professionnels afin de 
les soutenir dans leurs fonctions d’évaluation 
et d’intervention auprès des personnes âgées. 

C’est notamment le cas du microsite L’évaluation 
des personnes âgées et du programme Marche 
vers le futur. 

L’évaluation des personnes 
âgées est un site qui comprend 
une quinzaine d’outils en français 
préconisant une approche 
d’évaluation globale rigoureuse 
et multiprofessionnelle qui prend 
en compte les divers aspects de 
la personne (physiques, affectifs, 
cognitifs), de ses occupations 
(soins personnels, loisirs et 

activités productives) et de ses environnements 
(physiques, sociaux, culturels et institutionnels). 

En plus de fournir les tests, le site comporte 
également une description détaillée de ceux-
ci, incluant leur objet d’évaluation, leurs qualités 
métrologiques, leurs avantages et leurs limites 
ainsi que leurs processus de passation et de 
cotation. Certains tests sont accompagnés de 
vidéos démontrant ce processus. 

Les professionnels de la santé peuvent donc se 
renseigner afin de bien connaître les tests et se les 
procurer au même endroit s’ils en voient l’utilité. 

DES RESSOURCES EN FRANÇAIS  
pour soutenir les professionnels dans l’évaluation et 
l’intervention auprès des aînés
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https://cnfs.ca/agees/
https://cnfs.ca/agees/
https://www.cnfs.ca/marche-vers-le-futur
https://www.cnfs.ca/marche-vers-le-futur


Pour consulter le microsite, rendez-vous au cnfs.ca sous 
l’onglet Professionnels. 

Pour sa part, Marche vers le futur est un programme de 
prévention des chutes unique en son genre et conçu 
pour répondre aux besoins d’une clientèle à distance. Il 
est offert par vidéoconférence dans des communautés 
francophones en situation minoritaire depuis de 
nombreuses années.

En raison de la pandémie COVID-19, le programme a 
été adapté dans un format Web auto portant. Les aînés 
francophones à l’échelle du pays y ont donc accès en 
tout temps. Marche vers le futur version 2.0 s’étale sur 10 
semaines et suit la structure du programme classique, 
c’est-à-dire une capsule d’information par semaine (les 
effets secondaires et les interactions des médicaments, 
les modifications à apporter à l’environnement physique, 
les comportements à éviter, etc.) ainsi que des capsules 
d’exercices que les participants pourront effectuer à 
leur domicile. Des instructions sont également fournies 
pour les guider afin d’exécuter leurs exercices de façon 
sécuritaire. 

Les professionnels de la santé peuvent recommander 
ce programme à leur clientèle ou leur présenter les 
capsules d’information et d’exercices en webinaire en y 
ajoutant une période de discussion afin de les sensibiliser 
aux risques de chute. 

Pour plus d’informations sur le programme, rendez-vous 
au cnfs.ca sous l’onglet Professionnels. 
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Aspect  
évalué

Tests disponibles  
sur le microsite

Capacité  
physique

•	 Échelle d’évaluation 
de l’équilibre de Berg 
(BBS)

•	 Test chronométré du 
lever de chaise de 
Mathias (TUG)

•	 Index de marche 
dynamique (DGI)

•	 Test du lever de 
chaise (FTSST)

Affect •	 Échelle de dépression 
gériatrique (GDS)

État cognitif •	 Mini-Mental State 
Examination (MMSE)

•	 Montreal Cognitive 
Assessment (MoCA)

•	 Rivermead 
Behavioural Memory 
Test (RBMT-3)

Autonomie 
pour les  
activités  
quotidiennes

•	 Questionnaire 
sur les activités 
fonctionnelles (QAF)

•	 Physical Self-
Maintenance Scale 
(PSMS)

•	 Système de mesure 
de l’autonomie 
fonctionnelle (SMAF)

•	 Mesure 
d’indépendance 
fonctionnelle (MIF)

Risques  
de chute

•	 Falls Behavioural  
(FaB) scale

•	 Clinical Test of 
Sensory Interaction 
on Balance (CTSIB)

Sécurité à  
domicile

•	 Protocole d’évaluation 
de la sécurité à 
domicile (PESAD)

https://www.cnfs.ca/marche-vers-le-futur
https://cnpea.ca/images/rapport_mondial_sur_le_vieillissement_et_la_sant%C3%A9.pdf 
https://cnpea.ca/images/rapport_mondial_sur_le_vieillissement_et_la_sant%C3%A9.pdf 
https://www150.statcan.gc.ca/n1/pub/82-003-x/2018005/article/54966/tbl/tbl01-fra.htm 
https://www150.statcan.gc.ca/n1/pub/82-003-x/2018005/article/54966/tbl/tbl01-fra.htm 
https://www150.statcan.gc.ca/n1/pub/82-003-x/2018005/article/54966/tbl/tbl01-fra.htm 
https://www150.statcan.gc.ca/n1/fr/pub/91-215-x/91-215-x2020001-fra.pdf?st=KpYo7iZt 
https://www150.statcan.gc.ca/n1/fr/pub/91-215-x/91-215-x2020001-fra.pdf?st=KpYo7iZt 


Dre Marielle Gawryluk porte plusieurs chapeaux. 
Diplômée en médecine de l’Université d’Ottawa 
en 2012, elle est retournée dans sa province 
d’origine où elle pratique la médecine familiale 
dans une clinique de Saint-Boniface au Manitoba. 
Grâce à sa formation en gériatrie, elle traite 
également des patients plus âgés en clinique, 
dans les foyers et dans le milieu hospitalier. Depuis 
un peu plus d’un an, elle facilite les stages et le 
retour des étudiants en médecine de l’Université 
d’Ottawa au Manitoba en tant que coordonnatrice 
de la Faculté de médecine. 

Même si sa langue maternelle n’est pas le 
français, Dre Gawryluk en a fait l’apprentissage 
lors de ses études, particulièrement lors de 
son baccalauréat en sciences à Saint-Boniface. 
Des expériences d’échange et de voyages ont 
cimenté son souhait de travailler en français. 

De génération en génération, le français s’est un 
peu perdu au Manitoba. Cependant, la demande 

de services en français demeure importante. Elle 
se réjouit d’ailleurs des efforts de la province 
du Manitoba de recruter des francophones 
grâce à l’immigration. Souvent, ces nouveaux 
arrivants, réfugiés et immigrants sont unilingues 
francophones. Ils ont besoin d’une vaste gamme 
de services dans leur langue, particulièrement de 
services de santé. 

Quand elle travaille auprès de ses patients plus 
âgés, elle constate toute l’importance de faire 
de l’offre active. « À Saint-Boniface, j’offre des 
consultations gériatriques à une communauté 
de religieuses qui n’ont pas beaucoup vécu en 
anglais » explique-t-elle. « Dans ce contexte, et 
avec la démence qui affecte certaines patientes, 
il est encore plus difficile de communiquer dans 
une autre langue. »  

Saint-Boniface ayant une forte population 
francophone, dès qu’elle rencontre un nouveau 
patient, elle le salue dans les deux langues.  
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« Le nom francophone d’une personne n’est pas 
toujours un bon indicateur de sa langue d’usage », 
explique-t-elle. « Si les gens sont à l’aise dans les 
deux langues, j’essaie de prioriser le service en 
français. En tant que médecin, on se doit d’être 
très souple, on a l’habitude 
d’écouter en français et de 
documenter en anglais » 
ajoute Dre Gawryluk.

Après avoir fait son 
doctorat, ainsi que 
plusieurs stages à Ottawa, 
Dre Gawryluk apprécie 
ce lien qu’elle conserve 
avec l’Université d’Ottawa 
en facilitant le retour 
des étudiants dans leur 
communauté d’origine. 

Selon elle, la grande 
majorité des Manitobains 
qui vont étudier ailleurs 
reviennent non seulement 
faire des stages chez eux, mais aussi pratiquer 
dans leur domaine une fois leurs études 
terminées. En plus des Manitobains, elle accueille 
des stagiaires d’ailleurs qui découvrent les 
occasions d’emploi au Manitoba et décident d’y 
revenir après leurs études. 

La communauté de professionnels de la santé 
qui offrent des services en français étant un 
peu plus petite, la collégialité s’installe plus 
facilement parmi ceux qui partagent le mandat 

de promouvoir les services de santé en français. 
Plusieurs possibilités d’apprentissage existent, 
tant à Winnipeg qu’en milieu rural. Le programme 
de résidence est bien établi et ceux qui y œuvrent 
sont motivés à enseigner. Plusieurs médecins 

ont des formations 
spécialisées et partagent 
leurs savoirs. De plus, 
l’Université d’Ottawa les 
appuie et leur offre des 
formations annuelles sur 
l’enseignement et sur 
l’accueil de stagiaires.  

Afin d’élargir la possibilité 
de stages en français, 
Dre Gawryluk s’affaire 
à répertorier les 
spécialistes qui offrent 
des services en français, 
mais qui n’en font pas 
nécessairement la 
promotion. 

Ayant bénéficié de stages en français à Québec 
et à Ottawa lors de ses études à l’Université 
d’Ottawa, Dre Gawryluk a pu observer directement 
le fonctionnement d’un service de santé complet 
en français, par exemple à l’Hôpital Montfort. Avec 
cette perspective, elle voit comment le système 
de santé du Manitoba pourrait être établi et 
continue de porter ses multiples chapeaux pour 
faire avancer les choses au Manitoba et bonifier 
l’offre de services en santé en français.

« Le nom francophone d’une 

personne n’est pas toujours un 

bon indicateur de sa langue 

d’usage », explique-t-elle. « Si les 

gens sont à l’aise dans les deux 

langues, j’essaie de prioriser le 

service en français. En tant que 

médecin, on se doit d’être très 

souple, on a l’habitude d’écouter 

en français et de documenter en 

anglais »



Environ 14 % des 38 000 habitants du Yukon parlent 
le français. La communauté francophone bénéficie 
d’une garderie, d’une école primaire de langue 
française et d’un centre scolaire communautaire. 
Une école secondaire, dont l’ouverture est prévue 
en 2021, est en construction. « Le français est à la 
mode ! » lance Stéphanie Bourret, gestionnaire au 
volet formation de l’Association franco-yukonnaise 
(AFY), un vrai phare pour la communauté 
francophone au Yukon.

Cette association a le mandat d’offrir des services en 
français à la communauté dans différents secteurs, 
tels l’emploi, le développement économique, les 
arts et la culture, l’appui aux aînés, la politique et la 
formation. 

Dans le cadre de son volet formation, l’Association 
franco-yukonnaise travaille en collaboration avec le 
Consortium national de formation en santé (CNFS). 
Elle fait la promotion des activités, appuie la tenue 
de stages cliniques et joue un rôle d’accueil auprès 
des stagiaires. 

LA PETITE SÉDUCTION   AU YUKON
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Stéphanie Bourret fait des 
présentations dans les écoles 
afin que les élèves découvrent 
les programmes de formation 
en santé, en français. Elle 

partage avec eux l’information qui les aidera à 
mieux comprendre les programmes offerts et 
les critères d’admission, tout en leur fournissant 
un aperçu de la réalité et des besoins dans le 
domaine de la santé au Yukon. 

En plus de tisser des liens avec la relève, l’Association 
franco-yukonnaise travaille étroitement avec les 
professionnels de la santé établis au Yukon. Elle fait 
aussi la promotion de la formation continue offerte 
par le CNFS, telle que les conférences du PEP, les 
formations sur la supervision de stagiaires et les 
activités de formation continue qui leur permettent 
de rester à jour. 

Cette collaboration avec les professionnels du 
milieu et la notoriété de l’Association franco-
yukonnaise permettent entre autres d’offrir des 
occasions de stage aux étudiants. L’AFY fournit aux 

superviseurs de stage un guide qui contient des 
ressources, dont des ateliers sur la supervision, 
tels que L’Art de superviser les stagiaires, offerts 
par le Consortium national de formation en santé 
et l’Université d’Ottawa. Une vingtaine de milieux 
accueillent des stagiaires, dont le milieu hospitalier 
et communautaire, le centre de toxicomanie, la 
société des droits de la personne, le centre des 
femmes et plusieurs autres.

« Avec notre partenaire, Partenariat communauté 
en santé et notre bailleur de fonds, nous avons 
développé une belle initiative d’accueil de stage 
personnalisé » explique Mme Bourret. « Dans 
le domaine de la santé spécifiquement, nous 
accueillons entre six et huit stagiaires par année, dont 
plusieurs de l’Université d’Ottawa », ajoute-t-elle. 
« Dès qu’ils arrivent, nous commençons La petite 
séduction » explique Mme Bourret sourire en coin, 
ne cachant pas que l’Association franco-yukonnaise 
souhaite recruter ces stagiaires pour qu’ils restent 
au Yukon et puissent offrir des services de santé en 
français. 				      
					      suite à la page 16

STÉPHANIE BOURRET
Gestionnaire, Formation, 
Association franco-yukonnaise

LA PETITE SÉDUCTION   AU YUKON
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Cet accueil, Sophie Chenail 
l’a grandement apprécié 
lors de son stage. Après son 
atterrissage à Whitehorse à  

23 h 30, Stéphanie Bourret est venue la rencontrer 
à l’aéroport et l’a accompagnée à son logement. 
Ce logement, déniché avec l’aide de l’AFY était 
à proximité de l’hôpital, là où Mme Chenail allait 
faire son stage en nutrition. Le lendemain, on l’a 
accompagnée pour faire son épicerie et l’aider à 
se familiariser avec sa ville d’accueil. Elle a aussi 
apprécié être invitée à des soirées sociales pour les 
francophones, ce qui lui a permis de tisser des liens 
et de briser l’isolement qu’elle aurait pu ressentir. 
Une « petite séduction » qui a fonctionné dans le 
cas de Mme Chenail. Après son stage et la fin de 
ses études, elle est revenue travailler à Whitehorse 
et peut maintenant faire de l’offre active de services 
de santé en français en tant que nutritionniste.

Selon Mme Bourret, le Yukon vit une hausse 
importante de demandes de stages. Les stagiaires 
qui y sont allés ont vécu de belles expériences et 
deviennent d’excellents ambassadeurs. 

Mme Chenail peut confirmer l’attrait du Yukon 
pour les étudiants à la recherche d’un stage. 
« Lorsqu’est venu le temps de faire demande pour  
 

les stages, la moitié de ma classe voulait l’un des 
deux stages offerts au Yukon », explique-t-elle. À 
la suite de sa demande, du processus d’entrevue, 
de l’évaluation de sa capacité de travailler dans 
un environnement 
bilingue, elle a été 
sélectionnée à son 
grand bonheur. 
« Depuis que je suis 
toute petite, après 
avoir lu Le Roman 
de Sara, j’ai toujours 
voulu aller visiter le 
Yukon », raconte-
t-elle. Maintenant, 
c’est à son tour 
d’accueillir des stagiaires, de les accompagner et 
les voir prendre confiance en eux. 

L’Association franco-yukonnaise joue un 
rôle important dans l’épanouissement de la 
communauté francophone au Yukon. Avec ses 
partenaires, dont le CNFS, elle parvient à recruter la 
relève qui pourra offrir des services en français à la 
communauté. Elle appuie aussi les professionnels 
de la santé sur place, et fait découvrir à d’autres 
professionnels la beauté de s’établir au Yukon. Une 
formule bien étoffée qui fait ses preuves.

SOPHIE CHENAIL
Diplômée de l’Université d’Ottawa
Baccalauréat spécialisé en sciences de la nutrition

ASSOCIATION
FRANCO-YUKONNAISE (AFY) 
 
Porte-parole officiel et leader du 
développement de la communauté franco-
yukonnaise depuis 1982. L’AFY vise à 
améliorer la qualité de la vie en français des 
francophones du Yukon.
 
Mission : Une communauté franco-yukonnaise 
forte, vibrante, diversifiée et inclusive qui est 
soutenue par plusieurs partenaires et qui 
contribue au développement du Yukon.

MANDAT
DU SERVICE DE FORMATION : 
 
L’AFY offre, en collaboration avec ses 
partenaires, des services de formation 
de qualité en français répondant aux 
besoins de sa clientèle adulte ; elle facilite 
également l’accès à des programmes 
d’éducation postsecondaire en français, en 
en faisant notamment la promotion auprès 
des étudiants des écoles secondaires. 



Pour faire connaître ce programme de choix, 
plusieurs activités de recrutement ont eu lieu, dont 
29 Journées des carrières en santé, incluant des 
visites dans sept provinces canadiennes. 
Près de 1 800 jeunes du secteur 
secondaire et du secteur universitaire 
ont participé à ces activités. Mais l’effort 
ne s’arrête pas à la sollicitation des 
meilleurs candidats ! Il existe également 
un bassin tout aussi impressionnant de 
personnes qui se sont investies, de près 
ou de loin, dans cet exploit. Une fois 
admis à la Faculté de médecine, ces 
étudiants ont bénéficié d’une éducation 
de haute qualité. Pour s’assurer du plein 
épanouissement de ces apprenants, les 
membres de la Faculté ont redoublé 
d’ardeur pour former des tuteurs au 
préexternat et, par la suite, des précepteurs solides 
pour les placements cliniques. En fait, c’est une 
cinquantaine de formations de préceptorat qui ont 
guidé plus de 250 cliniciens au cours des ans. Et ce, 
toujours entièrement en français, à Ottawa et dans 
les provinces.

En matière de stages, lors des dix dernières années, 
un total global de 468 stages dits « CNFS » ont été 
réalisés par nos apprenants des quatre années du 

premier cycle en médecine. Ces stages, 
qui ont tous lieu dans des milieux 
où la francophonie est minoritaire 
au pays, sont d’une importance 
cruciale puisque l’expérience globale 
vécue par nos futurs médecins sert 
fortement à forger le professionnel 
qu’ils deviendront tous un jour. Les 
étudiants ne tarissent d’ailleurs pas 
d’éloges au sujet du fantastique 
précepteur d’Iqaluit au Nunavut, de la 
riche expérience vécue à Sainte-Anne, 
au Manitoba, de la beauté du quartier 
Bonnie Doon, à Edmonton en Alberta 
ou encore la merveilleuse expérience 

de Saulnierville, en Nouvelle-Écosse.

Le CNFS médecine – Volet Université d’Ottawa 
a de quoi être fier de ses accomplissements au 
cours des 20 dernières années et connaît un bel 
essor, qui lui permettra de mener à bien de plus 
grands exploits avec, souhaitons-le, la formation de 
nombreux autres futurs médecins francophones ! 

Le CNFS médecine – Volet Université d’Ottawa a accueilli ses premiers étudiants de médecine 
en 1999. Depuis, c’est un total global de 139 médecins diplômés qui y ont été formés, dont une 
grande majorité pratique maintenant la médecine en milieu minoritaire au Canada. 

CNFS MÉDECINE — VOLET UOTTAWA…  
UNE FICHE DE ROUTE ÉPATANTE !

MANON  
DENIS-LEBLANC

MD, CMFC
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L’ART DE SUPERVISER DES STAGIAIRES
Une série d’ateliers présentés en ligne gratuitement aux professionnels 
œuvrant dans le domaine de la santé au Canada

L’ART DE SUPERVISER DES STAGIAIRES est une formation constituée d’ateliers en ligne portant sur 
des méthodes d’enseignement clinique efficaces et applicables dans tous les milieux cliniques.

Les différents ateliers de L’ART DE SUPERVISER DES STAGIAIRES se déclinent sous deux thèmes, soit : 

LA FORMATION AVANCÉE
Présentation approfondie de thématiques 
spécialisées

	 L’offre active de services en français en contexte de 
supervision 

	 Façonner le raisonnement clinique 

	 Explorer divers modèles de supervision 

	 Approche et supervision interprofessionnelles 

	 Superviser un stagiaire en milieu rural ou éloigné 

	 Les compétences culturelles : un incontournable 
pour assurer des soins de qualité

	 Appliquer des principes éducatifs  
à la supervision de stagiaires 
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LA FORMATION DE BASE
Présentation des principes de base  
de la supervision 

	 Adopter des stratégies gagnantes en supervision 

	 Bâtir un climat de confiance 

	 Agir sur les facteurs influençant l’apprentissage 

	 Évaluer le rendement 

	 Gérer les conflits 

AUTRES FORMATIONS EN LIGNE
Enrichissement professionnel  

	 Intégrer les données probantes à notre pratique quotidienne : un défi réalisable 

	 Découvrir les troubles neurocognitifs afin d’optimiser mes interventions 

	 Cheminer vers le mieux-être : contrer l’épuisement professionnel par la résilience 

	 Cheminer vers la réussite de mon stage (étudiants) 

	 Anatomie musculosquelettique pour la réadaptation (étudiants)

Inscrivez-vous dès maintenant ! cnfs.ca sous l’onglet Professionnels

https://cnfs.ca/professionnels-de-la-sante/formation-a-la-supervision



BRANCHÉ SUR LE SAVOIR EN SANTÉ
LES CONFÉRENCES SONT PRÉSENTÉES DE 12 H À 13 H (HNE)

Les conférences du Programme d’excellence professionnelle (PEP) seront présentées 
exclusivement en format webinaire à partir de la plateforme Zoom pour la saison hiver 2021.

Inscrivez-vous en ligne au cnfs.ca sous l’onglet Professionnels

SUJET DE L’HEURE
Regard sur une question 

d’actualité

Influences culturelles dans les soins de santé – communication
JUAN MANUEL TORO LARA 
Gestionnaire - Services aux étudiants internationaux et recrutement étudiant 
Collège communautaire du Nouveau-Brunswick

MISE À JOUR
Derniers développements  
en recherche, en théorie  

ou en pratique

Musclez votre cerveau à l’aide de l’exercice :  
Le rôle de l’activité physique sur la santé cérébrale
SAID MEKARY, PH. D.
Professeur agrégé, École de kinésiologie  
Directeur du Program Acadia Active Aging 
Directeur du Laboratoire de santé et vieillissement 
Université Acadia

SUJET DE L’HEURE
Regard sur une question 

d’actualité

Leadership en période de transition
FRANÇOISE DROUIN-SOUCY, MSS
Candidate au doctorat
Université du Québec en Outaouais

DÉMYSTIFICATION 
Description ou explication 

d’une thématique peu  
connue

Le modèle de soins orthogériatriques  
de l’hôpital Montfort
JOHN JOANISSE, MD1 ET  
CHANTAL CHABOT, BSCN, IPSSP, NCA 2

Médecin1

Infirmière praticienne2

Université d’Ottawa1

Hôpital Montfort/Institut du savoir Montfort1, 2
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La présente initiative a été rendue possible grâce  
à la contribution financière de Santé Canada.

cnfs.ca


